T'AS-PAS DEJA FAIT DES PREPARATIFS ELABORES POUR UNE
EXCURSION DE PECHE AVEC DES AMIS, ACHETE DES AGRES TOUT,
INEUFS-ET PASSE TA FIN DE SEMAINE A TOUTE AUTRE CHOSE QUA LA PECHE-

PUIS AU RETOUR, N'AYANT RIEN PRIS, ACHETE =" iNE BOUZAINE

PE TRUITES CHEZ LE MARCHAND DE POISSON, POUR LES OFFRIR
A TA FEMME AVEC UNE BELLE HISTOIRE -~
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POUR T'ENTENORE FELICITER PAR CELLE~CI, LE LENDEMAIN, SURLE SOIN
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"TAS“PAS ESSAYE UNE BLACK HORSE ? ¢A
SON ASSURANCE DANS LES MOMENTS EMBARRASSANTS¢
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